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1 Ce rapport de la 5e campagne de fouilles sur cette porte monumentale fait suite aux
rapports parus dans Arta 2013.006 puis AMIT 46. Le plan général du monument peut
maintenant être restauré, un rectangle mesurant environ 40 x 30 m, les passages étant
sur le grand axe. Les murs, épais de plus de 10m, ne ménagent qu’une salle centrale de
10,36 x 8 m, confirmant que ce plan est très différent de celui des portes monumentales
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de Pasargades, Persépolis et Suse et qu’il faut le rapprocher de celui de la Porte d’Ishtar
à Babylone, rapprochement encore plus évident par le décor de briques à glaçure qui se
complète notablement.
2 En se fondant sur ces éléments, les fouilleurs maintiennent une date de construction
entre  539  et  518,  qu’ils  dénomment  Early  Achaemenid  Period,  comme  pour  d’autres
constructions  du secteur  de  Firuzi  au  nord-ouest  de  la  terrasse  de  Persépolis.  La
tentative de reconnaître un mur (d’enceinte) de part et d’autre de la Porte, comme à
Babylone,  reste  sans  résultat  probant  ce  qui  en ferait  une Porte  isolée,  un passage
symbolique,  comme  les  portes  des  autres  grands  sites  achéménides.  L’étude  des
environs de la Porte est encore préliminaire, mais démontre au moins une relation avec
le site central de Firuzi 5 qui comporte dans l’axe de la porte une construction d’égales
dimensions à celle-ci dans une enceinte délimitée par un fossé et peut-être un mur.
Malgré les destructions et le nivellement de la plaine à l’époque médiévale et à l’époque
contemporaine, l’étude de tout le secteur est certainement prometteuse.
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